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75 “Le St-Pére Léon XIII recom- - 
mande de la façon la plus puissan
te, la coutume déjà établie dans 
plusieurs églises d’offrir publi

quement plusieurs hommages de 
piété au Sacré-Cœur pendant tout 
le mois de juin. Pour encourager 
cette pratique, ouvrant les tré
sors de l'Eglise, il accorde aux 
fidèles une indulgence de 300 

jrs., toutes les fois qu’ils assiste
ront à ce pieux exercice et, à ceux 
qui y assisteront au moins dix 
fois dans te mois, il accorde une 
irtddlgence plénière. (Lettre S. C. 
des Rites, 21 juMet 1899).
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Some du bébé50c
dorant l’été Le maître de la ferme avait trouvé la Veille 

Son père évanoui à l’ombre d’une treille. ■

Quand le vieillard aentit battre à nouveau son coeur 
П demanda qu’on fit venir les serviteurs

Ils ee tinrent ainsi qu’on se tient sous les armes 
Devant la couche sainte, et ravalant leurs larmes.

П leur serra la main et leur dit : J’ai fini, _
Alors que recommence à gazouiller le nid ;

Priez, mais seulement afin que je demeure 
Jusqu’à la Fête-Dieu qui vient, et que je meure.

Па furent exaucés et, de son lit, l’aieul 
Vit la procession poindre bous les tilleuls.

Le coeur tendu au Christ comme pour un échange,
П se sentait partir ivre du Pain des Anges.

Il savait que ne peut mentir la Vérité 
Et qu’il n’est pas d’ami meilleur que la Bonté.

Quand un père nous dit de croire en sa parole 
Et quand il meurt pour nous, le doute est chose folk.

La Parole sacrée soudain avait pris Corps 
Ht vivait au milieu de cet ostensoir d’or.

Le beau. déroulement se faisait avec calme, .
La fanfare inondait de lumière les palmes.

Seigneur, Tu nous touchais du doigt le coeur 1 Seigneur, 
Tu nous ouchais du doigt le cœur de tout Ton coeur 1

Le coeau que gonflait l’ombre des jeunes pousses 
Semblait être un Autel fait de paquets de mousse.

C’était une fraîcheur montant d’un arrosoir;
Un enfaift trébuchait au poids de l’encensoir.

Un papillon flotta, fils de la canicule,
A mes pieds, sur les fleurs gonflées des campanules.

J’admirai l’équilibre ineffable de Dieu 
Dans ces ailes liées au système des deux;

Dans ces ailes, les sœurs de nos nuits constellées 
Ou des journées d’azur de cerises criblées.

Qui donc a mesuré le vol de l’univers,
Celui de cet insecte et celui de mes vers?

Ce papillon venait prendre part à la fête
Et sa couleur chantait la joie comme un prophète,

Une brise presque insensible le poussait 
Dans la procession aux gracieux lacets.

Des bannières penchaient à l’avant du cortège 
Sous les voiles creusés tels des flocons de neige.

On Voyait osciller, quelque enfant la portait,
Une Croix comme un mât par la mer rejeté.

Sainte Anne qu’ont courbée les tâches les plus basses 
Suivant, l’extase au front, toute pleine de grâce.

Enfin et dans la-marche sèche du tambour 
S’avançait sous le dais le Maître de l’Amour..

Et l’Aieul fut au ciel lorsque l’Eucharistie 
S’éleva en tremblant au-dessus de la vie.
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Collection
J.-A. GHAREST, Le bébé ne peut rien faire pour 

lui-même. Son contort pendant 
l’été -dépend des soins qu’on lui 
donne. Il peut nous dire par ses 

bien

1
Juge de Paix — Com
missaire— Corn Kuprême 
Spécialité:—collection des 

comptas et prompte 
remise

ST-JACQUES, — N.-B.

2o—
“Que dans toutes les élises et 

chapelles de la catholicité on cé- 
j; lèbre k mois du Sacré-Cœur se

lon les indications de Pie X, c’est- 
à-dire avec predication^ dhaque 
jour, ou bien avec une feçture 
quotidienne et durant huit jours, 
prédication en forme d’exercices 
spirituels". (Vœu émit par le 
Congrès Eucharistique de Mon
tréal, 1910).

pkurs que tout ne va pas 
avec lui, mais s’il a soif ou s’il 
veut son bain, il n’a pas le moyen 
d’exprimer ses désirs. S’il a trop 
chaud et veut qu’on lui enlève 
quelques uns de ses vêtements, ou 
s’il veut rester tranquille sans 
être remué, Я peut pleurer sans 
doute mais on ne comprend pas 
toujours pourquoi il pleurt. On 
doit donc étudier ce que sont les 
soins que le bébé requiert durant 
l’été.
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“Afin de développer encore da

vantage la dévotion au S.-Coeur 
parmi les fidèles, je" désire que, 
désormais, chaque année, on fas
se fie matin ou le soir, les exerci
ces du mois du Sacré-Cœur (le 
mois de juin) dans toutes les é- 
gilises et chapelles de ce diocèse, 
lesquels se termineront par la bé
nédiction du T. S. Sacrement a- 
vec l’Osttensoir ou, si les circons
tances ne le permettent pas, du 
moins avec le Ciboire”. (Cire, au 
dlergé, Mgr LaRocque, 15 n*ai 
1922).

“Ce sera, terminait cette cir
culaire, ainsi tout le mois comme 
un rayonnement de piété autour 
de ’a grande fête du Sacré-Coe*«r”.

Ce sera aussi, ajouterons-nous 
humblement, un rayonnement de 
grâce et d’amour qui se répondra 
du divin Coeur sur nous....

Et voîHà un peu pourquoi, ii 
taut célébrer pieusement, amou
reusement le mois du Sacré- 
Cœur.

&&Він an: Chez J. Têtu 
Vois і de Joe E. Berd. 
Idmundaton N. B.I

Cî Darts le passé, le taux de la 
mortalité infantile par la diarrhée 
d’été comptait un décès par trois 
bébés. Les causes en étaient l’é- 
ducation insuffisante des mères ' 
et k fait que les approvisionne
ments de lait n’étaient ni surveil
lés ni parteurisés.

Lee personnes qui pleurent les 
"bon vkux temps”, qui rouvént 
ridicule l’idée qiie les mères ont 
besoin dfètre renseignées com
ment prendre soin de leurs bé
bés, et qui ne voient aucune rai
sonneur laquelle le lait doit être 
pasteurisé feront bien de compa
rer l’état de choses an passé avec 
celui de nos jours. Nous savons 
que maintenant, grâce à "éduca
tion des mères par des infirmières 
hygiénistes et aux soins qui en
tourent la manipulation des ap
provisionnements de lait, la 
diarrhée d’été ne se voit que très 
■rarement chez les bébés.

H faut tenir k bébé le plus pos
sible à l’abri de la chaleur Don
nez-І u son bain matin et soir, et 
durant les grandes chaleurs, un 
bain d’éponge vers le haut du jour.

Une camisok mince sans man
ches et une couche sont des vête
ments amplement suffisants pen
dant l’été. Vous pouvez lui mettre 
des -vêtements supplémentaires 

au cas où la tepérature sè refroi
dit subitement.

Changez les couche chaque fois 
que l’enfant se mouille ou se sa
lit. Si la peau est irritée, frottez- 
le 'égèrement avec la vaseline ou 
l’huile d’olive.

Pendant les chaleurs, le bébé 
comme l’adulte transpire et il res
sent le besoin de boire plus d'eau 
qu"en tout autre temps. L’eau est 
nécessaire au bébé et il faut lui 
en donner entre ses repas. Quand 
il a soif, il en prendra une quanti
té considérabk.

Lorsqu’il fait très chaud, fai
tes sortir l'enfant de bonne heure 
et gardez-k à l’intérieur duran1. la 
partie la plus chaude de <Ia jour
née. Les mouches et les autres in
scrites transportent les germes 

de maladie, et ne doivent pas être 
tolérés auprès du bébé.

Si malgré les soins 1e bébé su
int une attaque de diarrhée, ces
sez toute nourriture ; donnez au 
bébé autant d’eau bouillie qu’il 
en veut boire, et consultez immé
diatement votre médecin. Comme 
tous le savent, les soins précoces 
sont l’unique moyen d’éloigner le 
danger provenant de cette ma
ladie.
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A TRAVERS LEArchitecte*
L’UlBEAULE & M0RISSETTE DE MONT1

Du 5 au 26 JUIL1ARCHITECTES
SPECIALITES: Edifices publics et religieux,

constructions à l’épreuve du fan.
1ENTS . Direction personnelle® 

M. VICTOR DOÜiB
Professeur à l’Ecolé de»§Éj 
ces Sociale, Economique®! 
litique de l’Université de ф 
tréal, et président de la Ce 
mission des Ecoles CathoKqi 

de Montréal.

FUNERAIRES
et en marbra.—Ca
les prix et voyez 
Firent» modèles.

OSCAR BEAULE ALBERT MORISSETTB
A.A.r.Q. A Ж.ІС.4.

21 Rue d*Aiguillon, QUEBEC
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d’Ambulance
ntomobile moderne, 
e Jour et Nuit 
phonez 138-31

PAR TRAIN DE LUXE DU

Pacifique CanadienComptables:—
l. COTE P. Lansdowne Belyea W. Clarence McNkce

Un voyage de vacances instruc- Я 
tif et agréable, organisé pour* 
faciliter aux Canadiens la vi-B 
site de leur pays, de ses villes, Я 
de ses industries et de ses sites |3 

pittoresques.
de MONTREAL 1 

tous frais 
compris

REPRENEUR 
IPES FUNEBRES 
ICENCIB 
Il Edmundatou, N.B.

BELYEA ET MCNDECE J. des F.
COMPTABLES LICENCIES 

Dans La Province De Québec Et Au Canada
Auditeurs Pour La Ville de Campbelltôn 

Les Comtés De Restigouche Et Gloucester, N. B.

Bureau: St-Jean, — Moncton, — Campbelltôn, N. B-

ST-LOUIS DE
GONZAGUE *365

FETE, LE 21 JUIN

Pour renseignements complets, 
s’adresser à l’Université de 
Montréal, No. 1265, rue St-De
nis, Montréal—à M. Victor 
Doré, directeur du voyage, Ca
sier Postal 476, Montréal, ou 

aux agents du

Saint Louis de Gonzague na
quit l’an 1568. Dès qu’il fut capa
ble d’intelligence, 

mère lui appris à faire le signe 
de la croix, et à prononcer les 
noms de Jésus et de Marie. Dans 
l’âge la plus tendre, on le trouvait 
souvent caché dans des lieux é- 
cartés, où il priait avec une fer
veur extraordinaire. A voir son 
recueillement, ont l'eût pris pour 
-un ang« revêtu d’un corps mortel.

I A neuf ans, il fit voeu de virgini- 
I té devant i’autel de la Très Sain- 
i te Vierge, pour laquelle il avait 

une dévotion particulière. Le pè
re de Louis, qui songeait à la for
tune de son file, l’envoya succes
sivement chez plusieurs princes 
en qualité de page. Louis sut non- 
seulement garantir son innocence 
de la contagion du monde ; mais, 
s’étant dès lors proposé de ne 
rien envisager que par rapport à 
l éternité, il fit des progrès si ra
pides dans la vertu, que, dès l’âge 
de onze ans, il conçut le dessein 
d’embrasber l’état religieux La 
tihxlestie et la persévérance du 
jeune homme triomphèrent de 
toutes les résistances de sc?u pore, 
et il entra enfin au noviciat des 
jésuites,»à Rome. Il y parut, dès 
les premiers jours, comme tin mo-

sa vertueuseA. E. MICHAUD,
“PEOPLE’S MARKET’О 9

LES GRANDS LACS 
L’OUEST CANADIEN 

BANFF — LAC LOUISE 
VANCOUVER—VICTORIA

Viandes fraîches — Epiceries — Poissons 
Fruits — Légumes.R LE DEUIL

;s Mortuaires 
ets Mortuaires 
jets Spirituels 
ides de Messes 
de Sympathies 

e Remerciements 
r Sympathies 

lettre à bordure 
noire.

Telephone 18-11
PACIFIQUE CANADIENPrompte livraison à domicile en tout temps.

dè'e .apablc d’Btre proposé aux 
plus parfaits. A un grand amour 
de la règle, il en joignait la stric
te oL-ervance. Il arriva bientôt à 
une attention continuelle à la pré
sence de Dieu. Il avait à un haut 
degré l’esprit de compon.ri • i et 
de mondification ; de là cette nu- 
reté de cette innocence si parfai
tes. Une vertu si précoce donnait 
îles plus belies espérances pour 
l’avenir ; mais Dieu le rou vait dé
jà tnûr pour le ciel, et rl couronna 
tous ses mérites en lui accordant 
île mourir victime de la charité, ■ 
dans une maladie épidémique qui 
ravagea la ville de Rome, l’an 
1591.

Françis JAMMES. гDr. A. M. SORMANY (Les Géorgiques chrétiennes) ï
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RAYONS-X — TRAITEMENTS ELECTRIQUES
DE TOUTES SORTES LES “PEINTS statue du Sacré-Cœur.

EN ROUGE”... i Méfiant, et la moustache offen
sive, Ile communiste vit airiver 
chez lui tes derniers vestiges de 
la superstition finissante. Il les 
regarda comme on regarde un 
silex taillé ou une mâchoire de 
Neanderthal.

—Alors, mon pauvre Jean, tu 
crois à tûtes ces machines-là.... ?

—Mais, papa, la petite Sœur 
Thérèse n’est pas une machine ! 
Elle a bien existé. .. Et die existe 
(encore, puisqu'elle passe son ciel 
à faire du bien sur la terre..

—Et k Sacré....1? Comment que! 
tu dis..?

—Le Sacré-Cœur....?
—Oui, k Sacré-Cœur. .. Quest 

ce que c’est encore que cette his- 
toire-W?

—Oh, papa...., k Sacré-Cœur, 
c’est le Christ qui nous aime.

—Le Christ !.. Quand tu as dit 
ce mot-là, on dirait que tu as out 
dit!

-yC’est que. k Christ...., :’est 
vrai!.... C’est “tout”, k Christ!

—Pauvre gosse!.... Ce qu’on te 
bourre le crâne !.. Enfin, c’est bien 
par rapport à ta mère.... Sans quoi

Et il abaissait sur son créduk 
rejeton des yeux pleins de com
misération.

Heures de bureau —
8 heures à midi — 1 hre à 4 hrea de l'après-midi 

— 719 heures du soir ou par rendez-vous.

Lui, il n’était pas pour la pre
mière Communion.

Ah! non. alors!-...
"Ca, c'était de l’hoistoire ancien

ne..... un système périmé, . une
chose pour k “rétrogrades”, com
me dit son journal...., k seul jour
nal !

gt-huit ans et toute sa 
lit devant lui tout l’a- 
.... cet homme devait 
tracement non seuk- 
:s propres souffrances, 
■uffrances d'êtres chers 
it cruellement séparé! 
lomme avait un esprit 
r tout pleins d'images 
durant de longues an- 

nt été la force de sa 
que lui, ce jeune hom- 
isait encore qu’entrer 
, e il ne Sentait pas en- 
r de lui de ces attaches 
’elles se brisent, brisent 
і cœurs les plus forts, 
les plus solides I

J lier ressentit pour ce 
ic une immense sympa-

I
S

Dr. J. ALYRE LEBLANC _ concernant la 
général, écrira à l’as

sociation Médicale Canadienne 
184, rue Collège, Toronto. Une 
répons* personnelle ига envoy 
ée par écrit Nous ne répon
drons pas sus queatioi 
chant M diagnostique

Seulement, sa femme y tenait.
Et, comme H ne voulait pas fai

rs de peine à sa bourgeoise, par 
Rapport qu’elle avait les nerfs 

ni nées sur l’estoma:, magnani
mement il avait permis à son pe
tit Jean de suivre le catéchisme 
et de faire sa première Corn mu-

PEINTURE GARANTIE
RED LION

X
DENTISTE

Gradué de l’UniverSité Dentaire de Balti- 
Maryland, annonce l’ouverture 

de son bureau dans l’immeuble 
Long, rue Canada. 11 est 

maintenant prêt à 
servir le public.

■more,l ilLorsque la plus stricte économie est nécessaire, 
nous recommandons ces Peintures Préparées pour 
usage Intérieur « Extérieur de bâtisses, ainsi que 
peinture pour plancher, choix de 25 couleurs, Blanc 
et Vert inclus. Vous économise* en tenant vos mai
sons bien peinturées.

EN VENTE A 95c LA PINTE

*1 Ь

Mmon.
Mais il avait stipulé, et «ace 

la dernière énergie :
—Tu sais, moi, je n’y assiste

rai pas.
—Tout de même1?
—Rien à faire!....
Et, se redressant, lui, k pur des 

purs, il avait jeté cette phrase la
pidaire

—Est-ce que les chênes, dans 
la forêt, font leur première Com
munion?

EMULSIFICATIONP'rtiyOïiïz
lait lanals lait ucM»<b do* nourri-........................ ■-

:

1 ‘«5icur,- répondit-il. nous 
«coure en cettk année 
êtes prisonnier depuis

Г

$<t I. W. LANDRY mmet la d 
foie de

de :<É

-------N.-B.
Vo$ àtr\i$?

Seront-ils 
l[ de la noce? I

EDMUNDSTON,--------L’EMBLSION SCOTT■urs! s’écria Du Càlvet 
rise. Dites donc plutôt 
ion ami!

ç*«t poorqoojdeamillioni Je»
: Küïïïsîaïsrüî Au fond, il pensait que son fils, 

rouge, і sen d'un “rouge”, serait 
rouge au catéchisme bourgeois... 
qu’il y constituerait peu-être un 
Soviet e se ferait renvoyer.... Ce 
qui simplifierait tout de suite la 
question.

Or, pas du tout.
Le fils de ce tigre altéré de sang 

bourgeois était un petit 
tout blanc.

I! suivit ks catéchismes 
intérêt et régularité .. Il y ga
gna même des bons points. Et, le 
soir d’une distribution de prix, il 
rapporta, tout heureux, une belle 
image de la petite Thérèse et une

BUREAU DE PLACEMENT^vous comprends, mon- 
rk k jeune homme. Je 
•ombieti ont dû vous

Mcht л

tK *

Pourtant, pendant ces jours de 
retraite, comme le petit Jean de
venait trop évidemment très gen
til, très prévenant, sage 
une petite filk...„ le communiste, 
sans rien dire à sa femme, estima 
qu’il était de son devoir soviéti
que de surveiller la chose d’un peu 
plus prés.

—Avec Lovola, on ne sait ja
mais I....

Et lui, il entendait savoir ce 
qu’on inoculait “en douce" à son 
héritier....

de un Mtal ou k■ VhniU d.
Iі mtS&nStLSZEar* Ite? NouaAicomme

s. — l'un des ••qivous ent-il avec un 1< 
lien que, à la :

'
GATEAUX FRAIS ET DELICIEUX

Marque “JAMES STRACHAM” 
tréal - Différentes Sortes.

/ a que
délai, «urant

•

vous.
séparé

‘ * S agneau De La CélèbreUN CONSEIL
—“Maman je te pris ae te con

duire de sorte que mon mari ne 
puisse Se reconnaître".

—“Sois tranquilk, je vais k 
traiter bien doucement,”

ades

et sursauta.

la Gravure.ь $
m avec

a .'% - . -:: 18 PHILIPPE M0NETTE,
і v#”

&
........................... MB Rue de l’Eglise, -

.....—йлт (Suite à la page 6)
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